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Signature du contrat de délégation de service public entre Débitex et LD Collectivités 

Discours de Claude Bartolone - 20 mai 2009 

 
Monsieur le Président,  
Mesdames et Messieurs les élus, 
Messieurs les Directeurs, 
 

Je suis très heureux que nous soyons réunis aujourd’hui pour la signature du contrat de 

délégation de service public entre Débitex et LD Collectivités. C’est un moment très 

important qui marque le passage de ce très beau projet d’aménagement numérique de 

sa phase de conception à sa réalisation. A présent l’équipe Débitex est au grand complet (le 

Val d’Oise, la Seine-Saint-Denis, LD collectivités, la région et Plaine de France) et elle est 

opérationnelle. 

J’en profite pour souhaiter la bienvenue à LD Collectivités qui rejoint l’aventure Débitex pour 

lui donner forme et vie très vite puisque nous attendons les premiers coups de pioche dès la 

fin 2009. 

 

Je veux d’abord remercier Hervé Dupont, Directeur de l'EPA Plaine de France, qui nous 

accueille dans ses locaux, pour ce moment très important de l’aventure DEBITEX .  

Merci à Jacques Notaise, directeur  très impliqué de Débitex, sur lequel nos deux 

départements peuvent s’appuyer pour qu’avance le projet à belle allure.  

Je tiens aussi à remercier Bally Bagayoko, vice-président chargé des services urbains et des 

nouvelles technologies qui a suivi ce dossier à mes côtés et qui a investit toute sa vigilance et 

son dynamisme pour qu’aboutisse le projet Débitex 

Merci, évidemment à Didier Arnal  qui me succède à la présidence de Débitex et avec lequel 

il est non seulement facile mais si agréable de travailler pour construire un avenir commun à 

nos deux départements.  

Un très grand merci aussi à la Région qui soutient cette initiative dans laquelle elle a reconnu, 

au-delà de l’avancée technologique, un booster économique et social pour le nord-est 

francilien. 

 

 

********* 
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Et je ne crois pas trahir ta pensée, Didier (Arnal), en affirmant que Débitex est un projet à 

l’image de nos deux départements mais au-delà, à l’image de la métropole francilienne, 

qu’avec Jean-Paul Huchon, nous avons à cœur de bâtir .  

 

En 2006, le classement Ernst & Young consacrait la métropole parisienne 1ère capitale 

économique européenne avec une courte avance sur le Grand Londres. La crise financière et 

économique brouille les cartes et ce type de classement mais dès 2006, il était clair que la 

métropole francilienne commençait à s’essouffler. Comment, dès lors, conserver son rang et 

se maintenir dans le rôle de capitale économique mondiale de 1er plan ? Comme élu francilien, 

je considère qu’il est de mon devoir de participer à cette réflexion et à l’élaboration de 

solutions à porter au pot commun.  

 

Pour rester compétitive et attractive, la métropole francilienne doit pouvoir compter sur la 

synergie des acteurs économiques et des politiques publiques. C’est une recette que j’applique 

d’ailleurs à l’échelle de mon département, la Seine-Saint-Denis.  

C’est ainsi que j’ai mis en place fin 2008 une Agence de Développement Economique conçue 

comme un outil ultra performant au service des entreprises implantées en Seine-Saint-Denis 

ou qui souhaitent s’y installer.  

 

Pour atteindre notre objectif de compétitivité économique métropolitaine, je dirai que le Très 

Haut Débit est une condition pour toutes les entreprises, petites ou grandes, qui prétendent 

rester dans la course.  

Le Très Haut Débit c’est la garantie d’une connexion ultra-rapide et puissante ; il permet 

d’échanger en instantané tous types de documents et même des bases de données. Et puis, le 

Très Haut Débit donne accès à la toute dernière génération d’Internet qui multiplie les 

animations et se décline… en 3D.  

Rapide, puissant, fiable autant de qualités qui font du Très Haut Débit un outil de 

compétitivité économique. Débitex concernera 100 zones d’activité et 16.000 entreprises 

qui bénéficieront d’un accès au Très Haut Débit. 

 

******* 

Mais, Mesdames et Messieurs 

rien ne sert de s’investir dans le développement économique de nos territoires si on 

laisse sur le bord du chemin les femmes, les hommes et les enfants qui y vivent. Débitex 
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c’est aussi et d’abord un service destiné à plus de 300.000 habitants du nord-est francilien 

qui pourront se connecter, depuis chez eux, en Très Haut Débit.  

 

Et pour ceux qui ne sont pas encore convaincus qu’être connecté n’est ni un luxe, ni une lubie 

mais une condition du vivre ensemble dans la France de 2009, je veux rappeler très 

brièvement quelques repères sur la place d’Internet dans notre société.  

• Il y 15 ans, Internet en était à ses balbutiements, un nouveau moyen de communication 

réservé à quelques privilégiés, professionnels, jeunes universitaires ou encore élite 

estudiantine. 

• Il y a 10 ans les grands-mères de nos enfants commençaient à être intriguées par ce qui 

était en train de devenir un nouveau média, une source de savoirs. Le phénomène était 

en marche.  

• Il y a 5 ans, la France comptait plus de 8.100.000 d’abonnés à Internet. 

• Un an plus tard, en 2005, on comptait 13.200.000 abonnés. 

• En avril 2007, selon Médiamétrie, plus de la moitié des Français étaient des 

internautes. Alors que la France était en retard il y a encore quelques années, elle 

occupe aujourd'hui la deuxième place du classement européen quant au nombre de 

foyers connectés à Internet.  

 

Et si aujourd’hui Internet s’est imposé comme une condition de l’accès au savoir, c’est aussi 

le moyen de communication à distance qui pourrait, à court terme, dépasser le téléphone (il 

est nettement moins cher). C’est aussi incontestablement un des principaux moyens de 

socialisation des moins de 30 ans avec l’explosion du phénomène des réseaux sociaux et 

autres facebook. Internet s’est emparé de l’espace public et est au cœur de notre vie citoyenne.  

Aucune autre technologie n’a connu, par le passé, un développement aussi considérable et 

rapide. Véritable raz-de-marée qui, par son ampleur, a rendu Internet absolument 

indispensable pour le moindre petit geste du quotidien (information, emails, infos 

pratiques, recherche de logement, recherche d’emploi, candidature professionnelle, billets de 

train, réservations de places de spectacle, etc.)  

Incontestablement un progrès mais à la condition qu’il ne soit pas une source 

supplémentaire d’inégalité et même d’exclusion. 

 

********* 
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Je suis heureux et impatient de voir LD Collectivités dérouler les 400 km de fibres 

optiques qui doivent désenclaver un territoire jusqu’à aujourd’hui resté à l’écart de la 

révolution numérique. J’y vois un signe supplémentaire de la profonde mutation que nous 

avons initié dans cette zone un temps délaissée par les aménageurs, les politiques publiques, 

les schémas de transport.  

 

De territoire à la traîne numérique, le nord-est du département est en passe de devenir un 

moteur. Et je compte en effet sur la dynamique Débitex pour que le Sipperec, qui gère la 

couverture numérique du reste du département, bascule sans tarder dans le Très Haut Débit.  

 

Mais pour réduire la fracture numérique, nous sommes conscients qu’un seul rééquilibrage 

territorial ne suffit pas.  

 

Il faut s’attaquer aux inégalités sociales. C’est ce qui a guidé le tracé de notre réseau qui 

met le paquet sur les secteurs les plus sociaux et prioritairement sur les quartiers en rénovation 

urbaine (ANRU). 120.000 logements connectés parmi lesquels de très nombreux logements 

sociaux. L’objectif, à terme, serait d’équiper tous les logements sociaux. C’est une question 

de justice sociale. 

 

Et nous ne pourrons bâtir notre métropole solidaire qu’en nous appuyant sur nos équipements 

publics. Le réseau Débitex doit connecter 400 sites publics et prévoit le raccordement 

systématique de tous les lycées et collèges de ce territoire. 

********* 

Mesdames et Messieurs, pour bâtir la métropole que nous voulons, il faut être patient 

mais il faut surtout une méthode et une envie partagée. De ce point de vue là, la très belle 

expérience de coopération interdépartementale qui a donné naissance à Débitex est 

exemplaire.  

 

Je suis fier de pouvoir dire devant vous et aux côtés de Didier Arnal qu’ensemble, nous avons 

su franchir les frontières administratives de nos deux départements et des 27 communes (13 

dans le Val d’Oise et 14 en Seine-Saint-Denis) concernées par le projet Débitex. Nous vivons 

une très belle expérience de coopération interdépartementale. C’était le préalable à 

l’élaboration politique (les choix de nos priorités) et technique de ce qui va devenir un 

aménagement numérique cohérent et concerté. 
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En gardant la main sur le tracé de ce réseau, les collectivités territoriales lui ont donné un sens 

politique. Le Très Haut Débit ne sera pas réservé aux zones rentables ! 

Ce que nous avons accompli pour Débitex, nous le ferons demain pour lutter contre l’habitat 

insalubre, pour construire des logements sociaux et pour développer notre schéma de transport 

francilien. 

 

C’est sans aucune provocation et même avec une certaine gravité que j’en profite pour vous 

livrer mon sentiment. La métropole francilienne a besoin, c’est certain, d’une vision commune 

cohérente.  

 

En revanche, des annonces sans financement et des coups médiatiques sans lendemain ne 

suffiront pas à bâtir notre métropole du 21ème siècle. Aujourd’hui, par contre, je sais que 

nous avons posé une pierre supplémentaire à l’édifice métropolitain.  

************ 

Pour terminer, je voudrais partager avec vous le message d’espoir que représente Débitex 

dans le contexte actuel de crise. Débitex c’est la preuve, par les faits, que dans la crise on 

peut et on doit préparer l’avenir. On ne peut pas subir, regarder la courbe ascendante du 

chômage, déplorer les délocalisations d’entreprises et les fermetures de sites industriels et 

attendre sans savoir si la vague va tout emporter sur son passage ou s’il en restera pour 

résister.  

Avec Débitex nous affirmons notre volonté ferme d’avancer, de continuer de bâtir, 

d’investir . En misant sur l’innovation et en nous appuyant sur la technologie, nous préparons 

la reprise. Nous ne reculons pas devant la nécessité d’investir et avec Débitex ce sont 55 

millions d’euros qui sont investis dont 15,8 millions de subventions publiques (7,9 millions 

Région et 7,9 millions pour les deux départements).  

N’ayons pas peur. Se tenir prêt et ne pas attendre : ce pourrait être la devise de 

DEBITEX.  Et s’il y a un message que je veux faire passer aujourd’hui aux habitants de 

Seine-Saint-Denis et du Val d’Oise c’est celui-ci : « Nous ne baissons pas les bras ! Nous 

redoublons d’efforts pour améliorer votre quotidien et préparer l’avenir » 

 

Nous posons aujourd’hui les jalons de la reprise et grâce à Débitex, le nord-est parisien se 

positionne et prend une longueur d’avance. 


